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DE  LA  COMMUNE  DE  PARIS. 
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CONVENTION  N ATI  ON  A LEi 

Imprimée  par  oEiiRi:  de  la  Convention  nationale 


Législateurs 


Vous  voyez  dan.9  votre  fein  une  députation  du 
confal-general  de  la  commune,  de  ce^conreil-gé- 
neral  corapofe  des  hommes  du  14  juillet  ivs/* 

du  .0  aoû,  .75a  , il,  eS  hommilLa 
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dire  la  vérité  à des  hommes  libres.  Ce  n’efl:  point 
à titre  de  judification  eue  nous  venons  vous  don- 
ner des  développe  mens  : la  calom.nie  ne  peut  attein- 
dre la  maiTe  du  eonfeihgénçral,  parce  qu’elle  fut  & 
fera  toujours  pure. 

Nous  avons  envoyez  des  commiffaires , il  eftvrai, 
dans  les  départemens  : mais  quelle  miffion  leur  avons- 
nous  donnée  ? celle  de  fraternifer  avec  es  habitans 
de  ces  départemens  , de  répandre  , de  propager 
autant  qu’il  feroit  en  eux , cette  union,  cette  affec- 
tion , cette  intimité  fi  néceffaire  pour  repouffer  l’en- 
nemi qui  menaçoit  nos  frontières.  Voilà  les  feules 
inftruffions  qu’ils  ayent  reçues  de  nous  : voilà  celles 
' qu’ils  ont  reçues  da  l’Affemblée  légiflative.  S’ils  ont 
dépaffé  ces  pouvoirs  , nous  vous  les  dénonçons 
nous-mêmes  i c’eft  à vous,  Legiflateurs , a nous  en 
faire  juftice. 

Nous  ne  vous  dénoncerons  pas  ^ avec  moins  de 
courage  les  acles  arbitraires  faits  par  notre  comité 
^ de  furvelllance  , fous  le  nom , mais  à 1 infçu  du  con- 
fell-général.  Nous  avons  cherche  a les  rappeler  à 
l’ordre  ; nous  les  avons  même  révoqués  : nous  vous 
abandonnons  le  refte. 

Quant  à nous,  toujours  purs , toujours  animés  du 
bien  public , nous  efpérons  que  vous  ne  nous  con- 
fondrez pas  avec  quelques  membres  C;ui  ont  pu 
s’écarter  de  nos  principes;  nous  efpérons  que  vous 
dédaignerez  ces  bruits  accrédités  par  les  erwaemis  d^ 
la  chofe  publique  pour  détourner  la  Convèntion  na- 
tionale de  continuer  fes  féances  au  milieu  des  l a- 
rifiens. 

Nous  avons  tout  fait  dans  la  capitale  pour  le^  re- 
couvrement de  notre  liberté  : nous  fomines  prêts  a 
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faire  tout  encore  pour  la  maintenir  ; 8c  nous  ne  de- 
mandons auprès  de  la  Convention  nationale  d’autre 
influence  que  celle  que  la  liberté  elle-même  prefcrit, 
celle  de  la  juftice  êc  de  la  raifon , la  feule  digne  de 

VOUS  & de  nous. 

Sï^iié  , CARETTE  5 vice-préjidcnt  ; 
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CoULOMBEAU  5 fecrétalre-griffier-adjoinu 
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DE  LIMPRIMERI^E  Î^ATIONALE, 


